
DIMANCHE 7 AOUT 1836. ( N° 56. ) DEUXIEME ANNE?*

LE GRATIS LYONNAIS paraît ions les Dimanches.

De tous les journaux de province c'est lui , qui par

sa
 spécialité et son Mode de distribution, donne aux an-

nonces la plus grande publicité. Il est envoyé gratis aux

«Hablissemens publics de Lyon , et dans trente villes

des départemens circonvoisins, ainsi qu'à toutes les

personnes qui prennent l'engagement de donner des

annonces pour 25 francs par année. jrt

Les BUREAUX sont ouverts de 8 heures du mamrà

6 heures du soir. \^v

ON S'ABONNE et on reçoit les annonces au Bu-

reau du Journal, à Lyon, place de la Préfectnre,

n. 5 ; à l'Office-Correspondance, rue Notre-Dame-des-

VictoireSj n. 18.

ABONNEMENS : 2 francs pour 3 mois, 4 fr. Pour 6

mois, 7 fr. pour l'année ; hors du département , 3 fr.

pour 3 mois, 5 fr. pour 6 mois, 9 fr. pour l'année.

PRIX DES ANNONCES : 25 CENTIMES LA LIGNE.
Celles qui ne seront pas reçues le vendredi au plus tard

ne paraîtront que la semaine suivante.

On ne reçoit que les lettres affranchies.
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Journal universel d'Annonces, Industrie, Arts, Sciences, Théâtres et Variétés, etc.

AVIS.
LE GRATIS LYONNAIS est devenu par sa spécialité

AUX ANNONCES, un centre où su réunit la généralité des af-

faires*.
Son mode de publicité et ses relations lui procurent une

connaissance exacte des mutations d'immeubles , ventes et né-

gociations de tous genre*.
L'administration de ce Journal ayant compris les avantages

de sa situation, vient d'augmenter son utilité en multipliant

ses services.
L'un de ses bureaux est spécialement consacré à tonte

espèce d'affaires.
L'on répond aux demandes faites verbalement ou par

correspondances qui ont pour objet :
Les ventes et achats de propriétés , fonds de commerce , asso-

ciations, placement de capitaux et négociations de toute nature.
L'on s'y charge des rentrées de créances et recouvremens ,

soit à PARIS et les DÉPARTEMENS , et de toutes correspondances
avec la France et l'Etranger.

Afin de satisfaire à toutes les exigences possibles; Vad-
ministration du GRATIS s'est attaché des sujets de mérite
par leur expérience et leurs connaissances en affaires.

lin jurisconsulte distingué est chargé du contentieux.
 Tous les élémens de succès sont réunis pour mériter la
confiance et donner toutes garanties. L'intégrité et l'exac-
titude des démarches présentent aux capitalistes et indus-
triels les résultats les plus avantageux.

Les honoraires ne sont perçus qu'après les affaires terminées,
moyennant une prime convenue d'avance et par écrit.

Affranchir , à M. ENAY, au bureau du Gratis. (1071)

VENTES D IMMEUBLES.

A vendre , à une heure et demie de Lyon, commune de
Grézieux-la-Varenne. — Une Propriété à 5 minutes de la
route où passent plusieurs omnibus.

Elle est composée de vignes , terre, jardin , arbres à fruit;
pré des meilleures qualités , recevant les eaux du village,
le tout d'un seul lénement avec un vaste grangeage et divi-
sion d'une petite habitation de maître.

Le propriétaire offre de passer bail à ferme au gré de l'ac-
quéreur , au prix de trois et demi pour cent, avec garantie
sur d'autres propriétés. L i valeur de celte première est de
23 mille francs. On donnera toutes facilités pour le paie-
ment.

S'adresser au bureau du Gratis. (998)

Cû^f Une belle Maison aux Brotteaux , sur le cours Mo-
rand, dans une bonne position , construite avec solidité ,
elle est d'un revenu de 12,000 francs, susceptible d'aug-
mentation. Prix : 220,000 francs.

S'adresser au bureau du Gratis. (1107)

w5p* Une petite maison située à la Croix-Rousse, Grande
Rue du faubourg. La propriété est en très-bon état. Le reve-
nu est demeuré fixe depuis 30 année à 1,200 fr. L'on peut
s'en convaincre, obtenir les renseignemens, et toutes facili-
tés pour le paiement. Prix : 20,000 f. S'adres. au Gratis.(1108ï

A vendre. — Une petite Maison de campagne ,
fcsituée à Si-Romain ( iMonl-d'Or ) , elle est com-

posée d une pièce au rez de-chaussée avec cuisine, une au-

tre an premier avec alcôve , et une très-grande au second.
L'on y jouit d'une vue trés-agréable , dans le site le plus
pittoresque du lieu , et la position de l'air le plus pur.

Prix : 2,000 francs.

S'adresser au bureau du Gratis. (1147)

Ç3gpUne jolie Maison en bon état , située sur la route
< c Montbrison , commune de Craponne , à une heure et l/'2
«le Lyon, composée de deux pièces ou rez-de-chaussée sur
te devant, autant sur le derrière, quatre autres au premier,

Piaiomieeg et décorées; un vaste grenier et une petite cour,

ayant vue sur la grande roule, et offraut toutes facilités

pour un établissement.
S'adresser au bureau du Gratis. (1170)

C£^~ De gré à gré, en gros et en détail, pour entrer en

jouissance de suite. — Un Domaine à St-Laurent-d'Agny ,
canton de Montant . arrondissement de Lyon.

Ce domaine dont la contenance est de quatre-vingt-dou-
ze bicherées lyonnaises, se compose de maison d'habitation,
cour, jardin , cuves, pressoir, etc.

La vente aura lieu dimanche prochain , 14 août et jours
suivans, dans la maison , à St-Laurcnt.

On donnera toutes les facilités pour le paiement.
S'adresser, sur les lieux, au propriétaire, à Mornant ,

à Me Rambaud , notaire ; et à Lyon , à M. Gilbert Bourgel ,
rue St-Joseph , n. 3, qui est chargé de traiter avant la ven-
te. (1185)

A vendre.
Belles Propriétés pour placement , dans les prix de 28 ,

32 , 45 , 50 , 75 et de 100 à 300,000 francs , dans les dé-
partemens du Rhône Isère, Saône-ct-Loire et de l'Ain.

Jolies Propriétés aux environs de Lyon , dans les prix de

10, 20 à 100,000 fr.
Maisons en ville et dans les faubourgs, dans les prix de

19, 20 , 30 à 400,000 fr. Notamment une petite Maison ,
offrant par sa position l'espoir d'une augmentation, du reve-
nu de 1,150 fr. , prix 19,000 fr.

S'adresser à M. AUGROS, courtier en propriétés, provi-

soirement rue des Bouchers , n. 18.
On demande à emprunter, à fond perdu , 6 , 8 , 12 et

20,000 francs.
S'adresser comme dessus. (1189)

VENTES DE FONDS DE COMMERCE.

A CÉDER DE SUITE.

Un Office de notaire, à la résidence de Pont-de-Vaux, jo-
lie petite ville de l'arrondissement de Bourg (Ain), ayant

4,000 ames de population , et situé au milieu d'un pays fer-
tile et riche à 1/4 d'heure de la Saône.

Cet office devenu vacant par la mort de M. Marion qui
en était le titulaire, était précédemment occupé par Me Gau-
thier.

Depuis plus de trente ans , l'on y passe au moins de 4 à
500 actes et souvent davantage.

S'adresser : 1. à Montrevel , à M. Marion , juge de paix ,
et à Me Huchcl, notaire ; 2. et à Bourg, à Me Cochet ,

notaire. (1059)

<S5p°" Un Établissement de bainsbien situé et disposé dans
le dernier genre. Le service a mérité la satisfaction de ceux
qui le fréquentent, et la position en a fixé les avantages.
Le propriétaire , obligé de donner ses soins à une autre en-
treprise, traitera avec facilité. S'adresser au Gratis. (1112)

<£~^* Pour cause de départ. — Un joli Fonds de Café,
d'un goût moderne , où il y a deux Billards à la jeune
France , il est situé près de l'un des quais de la Saône et

dans une position des plus avantageuses. L'on traitera avec
facilité.

S'adresser au bureau du Gratis. (1136)

<££|£~ Pour cause de départ. — Un joli Fonds de Modes
et Nouveautés , situé dans un des beaux quartiers de la
ville , et jouissant d'une bonne clientelle.

S'adresser au bureau du Gratis. (1145)

C£§T Un Hôtel, existant depuis plus de trente ans, situé
sur un quai des plus fréquentés de cette ville, ayant remise

et écurie; le mobiler en bon état; quantité de linge et ar-
genterie ; la clientelle est assurée par la position de l'hôtel.
Prix : 20,000 fr. On donnera toutes facilités.

S'adresser au bureau du Gratis. (1)63)

£^~Un Fonds de Café, avantageusement connu , appelé
Café de la Préférence, situé grande rue St-Clair, n. 2, fau-
bourg de Bressse. On peut y établir un restaurant , sans
nuire à la salle dii café ; de vastes entresols utiles à un éta-

blissement de ce genre, et des eaux jaillissantes qui vien-
nent dans les appartemens, donnent tous les avantages pos-
sibles pour un pareil établissement.

S'adresser à M. Sloyat , propriétaire de ce fonds , pour la
vente et les conditions , ou au bureau du Gratis.

(1173)

i^*" Un Fonds d'épicerie , faïencerie , terraillerie , bien

achalandé, situé dans un très-bon quartier , existant de-
puis 14 ans.

S'adresser au bureau de cette feuille. (1179)

On désire aoheter un piano d'occasion, sins réparation à
faire, on ne veut pas y mettre plus de cent francs.

Adresser, franco, à M. Dupont, messager, à Vienne
(Isère.) (H81)

Gf-^T Une bonne Pharmacie , dans une bonne position ,
aux environs de la ville , elle est d'un bon rapport, et l'on
donnera toutes les facilités désirable».

S'adresser au bureau du Gratis. (1182

rS^*- Un Fonds de ferblantier , très-bien achalandé , si-
tué à une petite dislance de Lyon. On donnera toutes les
facilités pour paiement.

S'adresser, pour les renseignemens, à M. Benott, agent
d'affaires, quai de Retz, n. 36. (1184)

Z*<gr Par cessation de commerce. — Un très-bon Fonds
de Café tout décoré à neuf, ayant billard. On le cédera à des
conditions avantageuses.

S'adresser au café de l'Arsenal, place St-Michel. (1188)

££p"" Une Fabrique de feuilles de cartons en pleine ac-
tivité.

Prix des fonds , agrès et marchandises 9,000 francs.
S'adresser rue Port-Charlet , n. 14 , au 1er. (1192)

£2^sT Pour cause de décès. — Un Fonds de Faïencerie ,
dans un quartier très-populeux.

S'adresser au cabinet de lecture , rue de la Lune , à l'an-
gle de celle du Charbon-Blanc. (1194)

VENTES DE MARCHANDISES
ET AUTRES OBJETS.

Ciment hydraulique.
Avis à MM. les PROPRIÉTAIRES et Entrepreneurs

de Bâtimens.

Dépôts du Ciment français de Bidreman père et fils
de Vaise, n. 6,

Chez MM.

ABEL , commissionnaire, quai d'Ainay.

DETBIE , épicier-droguiste , rue Belle-Cordière , n. 10.
MICHALLET, vinaigrier, grande rue de la GuUlotière, n. 95.
JEANNET, marchand de sel , place des Cordeliers.

DUMOND et RENARD , droguistes , quai des Augustins ,
n. 76.

PASSERON , épicier , cours d'IIerbouville, n. 6 , à St-Clair.
CLAWDON , épicier, grande rue de la Croix-Rousse, n. 8.
VERSPUIS, entrepreneur , sur la place, à Ste-Foy.

Ce Ciment hydraulique est propre à la construction et
l'enduit des réservoirs et pièces d'eau , des murs humides
et salpêtres. Sur la demande des consommateurs, les dépôts
remettront gratis des prospectus indiquant la manière de
l'employer.

On peut voir, à l'établissement de M. BIDREMAW, d Fais*,
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des échantillons de bassins , cuves , baignoires et pavés ,
construits depuis quatre ans , que le froid le plus rigoureux

n'a pu altérer. > ,
Rigoles et conduits d'eau do toutes dimensions faciles a

placer avec le Ciment. (1043)

£J PEIZ FIXE.

QMi«B® m (fi ^
Çtftuunf Qifyutôsuvfs pour Itomea

EN TOUS Cr.NHKS,

A LYON, place des Jacobins, n° 1, au I*
r

.

UNE NOUVELLE SPECULATION

Leur donnant l'avantage de pouvoir offrir bien au-des-.

sous du prix courant,ils prient le public de vouloir bien

les honorer de leur confiance, qu'ils s'efforceront de méri-

ter autant parleur bonne foi que par la qualité de leurs

Marchandises et la modicité de leurs prix.

DÉTAIL.
' Brodequins en tous genres. . . Sf-50

Guêtres id »

Souliers id 4

Escarpins id. ..... 4 «

Chaussons salin (soie) i "

Chaussons id 3 »

Baraquettcs. id 2 2S|

ISouliers fillette. ....... 3 "

I— Jinfantàlarusseouàchroch. 2 »

j—A ta russe , fourrés ï\ 50

I—Fourrés molleton nonàiarus. 4 50

j—sJ [a russe, sans être fourrés . 4 50

\Pantoufles. . »

\Socques » »

ÇZgjT Une Chaudière à vapeur, en bon état.
S'adresser aux bains Sle-Croix , près St-Jeau. (1195)

DEMANDES ET OFFRES.
Une jeune Dame bien élevée, pouvant donner de très-

bons renseignemens, désire se placer dans un hôtel en
qualité de femme de confiance, soit pour soigner le linge
on tenir les écritures ; elle prendrait également un em-
ploi dans une maison de commerce, soit à Lyon, ou au

dehors.
S'adresser au bureau du Gratis. (1127)

Une Maison de cette ville deni.mde un dépôt de 3,000
francs , pour deux ou trois ans , au taux des comptes con-

rans.
S'adresser , pour plus amples renseignemens . à M. J.-

P- Traclisel , teneur de livres , rue de la Préfecture , n. 2.
(1150)

L'on désirerait se procurer une personne qui pût verser
3 à- 4,000 fr. n pour associé dans un magasin d'épicerie et
droguerie situé sur une place «les [dus fréquentées..

S'adresser , rue St-Marcel , au coin de la place de la
Déserte, n. 22 , au magasin. (11»2)

Une homme d'âge urûr , connaissant la tenue des livres,
les langues Anglaise, Espagnole et Portugaise , désirerait
s'employer comme interprète. Ayant habité long-temps l'A-
mérique et connaissant tous les avantages des plantation
utiles dans ces climats , il peut préluder , coopérer et régir
une vaste exploitation, soit en France ou en Afrique.

S'adresser au bureau du Gratis. (1167)

Un Monsieur, veuf, âgé de 55 ans, bien portant,, dont
l'avoir réel est de 50,000 francs . et qui a une demoiselle
de 18 ans, désire trouver une veuve ou une demoiselle d'un
certain âge et de m cents connues, dont l'avoir puisse être
tsii rapport. Il est connu avantageusement et habile, une pe-
tite ville des environs. Selon la convenance il peut facile-
ment changer de pays.

Adresser la lettre poste restante à B. M. (1172)

Une Maison de commerce , existant depuis long-temps,
et en grande prospérité , désire emprunter 5 à 6,000 francs
pour donner plus d'extension à ses affaires. On donnera tou-
tes garanties.

S'adresser au bureau du Gratis , place de la Préfecture ,

"• 5. (1190)

 1

Un homme veuf, âgé de 46 ans , ayant un établissement
qui exige les soins et la surveillance d'une femme , désire
se marier avec une demoiselle ou veuve sans enfaus, de l'â-
ge de 38 à 45 ans , possédant un avoir de 10 à 12,000 fr. ,
son avoir à lui est du double.

S'adresser, par écrit ou verbalement, au directeur du
journal le Gratis, de 8 à 10 heures du matin. On peut comp-
ter sur le plus grand secret. (1191)

24,000 fr. en viager , à 10 pour cent . sur une seule tête
d'un homme âgé de 62 ans. On diviserait la somme en deux.

S'adresser au bureau du Journal. (1193)

LOCATIONS ET AFFERMAGES.

ÇZW De suite, à Trévoux, à 10 minutes de la ville.—
Une Maison bourgeoise, appelée Belle-Vue, ayant apparte-
ment complet , avec un jardin clos do murs. On diviserait
au besoin. S'adresser à M. Pçrrillat, orfèvre à Villei'ranche,
ou au bureau du Gratis. (ÎICS^

O^" De suite, à St-Genis-Laval (Rhône.) — Une belle
Usine, ayant servi à une fabrique d'impression, clic se com-

pose de plusieurs ateliers très-vastes , cuisine de chimie ,
dans laquelle sont plusieurs chaudières, bassines, etc. ;d'un

autre atelier, dans lequel est une chaudière à vapeur ; plu-
sieurs appartemens , bureaux, etc. ; enfin d'un verger at-
tenantà l'établissement, dans lequel est un puits, contenant

dans ce moment 30 pieds d'eaH.
S'adresser à M. Trachsel , teneur de livres, rue de la

Préfecture, n. 2. (1170)

5^T De suite. — Un joli Magasin d'une ouverture ,

tout agencé , grande rue Mercière.
S'adresser au bureau du Journal. (1180)

MÉDECINE ET PHARMACIE*

Eau de Mettemberg.
Le Remède particulier autorisé , connu sous le nom de

Quintessence aniipsorique ou Eau de Mettemberg, ancien chi-
rurgien-major des années (joint à son mode d'application et

aux preuves authentiques de ses effets salutaires), se trouve
toujours chez ce Médecin breveté de divers Gouverncmens,

rue St-ïhomas-d'Enfer, n. 5, à Paris. On sait que celte
Découverte thérapeutique (provoquée pour le service public
de santé eu 1794), est bien indiquée contre les anciennes
Gales dégénérées au palliées , contre les Gales récentes ,
et comme moyen hygiénique-externe , domestique et po-

pulaire.
Dépôt à Lyon , chez SI. MACORS , pharmacien , rue St-

Jean, n. 3Q. (1113)

et Maladies Cutanées,
SIROP DÉPLIUTO-LAXAT1F DE SÉNÉ,

Publié par ordre exprès au Gouvernement ,

préparé par PERENIN, pharmacien-chimiste*
rue du Palais-Grille l ou Ptdts-Pelu, n. 23, à Lyon.

Les guérisons opérées chaque jour par ce puissant dépuratif,

sont un sûr garant à la confiance publique.
Un nombre considérable de personnes affectées de maladies

vénériennes les plus graves et les pins opiniâtres, telles que:
BUBONS, ULCÈRES rongeurs, VÉGÉTATIONS, BOUTONS,
ÉCOULEMENS anciens ou récens, RÉTRÉCISSEMENS,
FLEURS ou PERTES KLANCHES LES PLUS REBELLES, ont
été ramenées par son usage à la santé la plus parfaite ; il en a
été de même de celles atteintes de GALES rentrées ou réper-
cutées, DÉMANGEAISONS DE LA PEAU, ERUPTIONS,
AFFECTIONS DARTREUSES, SCORBUTIQUES et SÇROFU-
LEUSKS, etc. , etc. Ces résultats sont d'autant plus satisfaisais
que la plupart d'entr'elles avaient employé divers traitemens
infructueux.

Ce sirop, préparé avec tous les soins que -ion importante
exige, est d'un goût très-agréable et d'un émp!o; facile; il n'ap-
porte aucun dérangement dans les occupât)"!1* journalières, et
n'exige pas un régime trop austère.

Entièrement végétal , il remédie aux acctdens mercuriels .
Il se débite par pinte, trois quarts, demi ,et quart de pinte

des prix de 20, 15 , 10 et 5 francs.
Dépôts dans les principales villes de France.
On fait des envois. (Affranchir.) (785)

ALADIES
Secrètes.

Par un TRAITEMENT VÉGÉTAL aussi facile à suivre
que peu coûteux , les malades sont en très-peu de temps
conduits à une guérison assurée.

Maisons de santé établies à la. ville et à la campagne pour
la guérisou des susdites maladies.

S'adresser rue Porl-Charlet .., n. 26, au l.er , près la
halle au blé , à Lyon. ( Les ouvriers sont traités gratis ).

(1129)

Fabrique d'Eaux Minérales ,
place Sathonay.

Eaux gazeuses à DEUX SOUS la bouteille en en prenant 25.
Limonades à 10 sous , et 1/2 bouteille à 5 sous.

— à 6 sous , — à 3 sous.

 (1134)

Guérison radicale.
Traitement spécial pour les maux d'yeux, les maladies

vénériennes, lors même qu'elles auraient produit la lèpre,
les dartres , la surdité , ou le scorbut.

S'adresser à M. Gillet., médecin oculiste, place Marengo,
à St-lîlienne (Loire) (1139)

M. CIIAMIUHD, pharmacien, quai d'Orléans, n. 31 , à
Lyon , par une légère opération, guérit à l'instant et sans
faire le moindre mal , les douleurs de dénis les plus ai-

guës; des milliers de personnes guéries par cet ingénieux
moyen en attestent l'efficacité.

L'opération que fait M. Chambard , est la seule qui p„j s_

se toujours sûrement dispenser de l'affreuse nécessité de se

faire arracher les dents. (H61)

NOUVELLE MÉTHODE

De faire disparaître le Bégaiement , le liredouillemcnt , le
Balbutiement , etc.

Le docteur Schneider , de Bonn , qui vient de prouver en
séances publiques, tenues devant l'université de Bonn, à Co-

logne, à Elberfeld , à Dusseldorf, devant les universités
de Bruxelles et de Gaud , à Bruges , à Lille, à Rouen etc. ,
l'efficacité de sa méthode pour ôter lesdils vices de pronon-
cialio provenant de difformités organiques (empêchemens mécani-

ques), en peu de temps ( qu IquefoU , comme les séances publi-
ques l'ont prouvé, dans une demi-heure ) , avec un succès qui

n'est jamais exposé à la rechute, et sans opération, est arrivé à
Lyon. On lui parle , place Neuve-des-Caimes n. 10 , au

premier, de dix heures du matin à midi. Il voue gratuitement
ses soins atout indigent. (Les méthodes connues jusqu'à

présent et qui n'étant applicables qu'à des cas très-rares ,
ont dû le plus souvent échouer , n'ont rien decomuiuu

avec la sienne. (1177)

SIROP CONCENTRÉ DE SALSEPAREILLE,
PUKPARÉ PAR CIIRET1N, PJIARMACIEX ,

Quai de ta Char/té , n. 14L

Ce SIROP (on le garantit sans mercure) est lé remède le

plus efficace pour la guérisoti radicale des maladies secrè-

tes, récentes ou anciennes, dartres , éruptions , ulcères

ou chancres, bubons, affections scorbutiques et scrot'u-

leuses , fleurs blanches , gales anciennes et répercutées;

enfin , toutes les àcretés et vices du sang et de la peau.

Une ou deux bouteilles suffisent pour une siphilis ré-

cente. Le traitement est le plus facile que l'on connaisse.

Le prix est le plus bas possible, G fr. la grande bouteille

et 3 fr. la demi-bouteille.

On trouve dans la même pharmacie le véritable SIROP de

mou de veau approuvé par la Faculté de Médecine , et re-

commandé par les médecins les plus distingués pour la

guérison radicale des maladies de poitrine, rhumes, ca-

tarrhes, asthmes, crachemens de sang, les chauds et froids,

etc. Prix du flacon : 2 fr. 50 cent.; du demi-flacon , 1 fr.

25 cent.

Se trouve aussi, chez le même pharmacien , une poudrt

contre le goitre , qui le fait disparaître, de quelque gros-

seur qu'il soit, en peu de temps. Celte poudre fortifie

l'estomac.

On fait des envois. Affranchir avec mandat. (424)

UNE MÉDAILLE A ETE DECERNEE A L'AUTEUR.

MAUX DE DENTS-
Le Créosote- Billard enlève à l'instant et pour toujours

les douleurs de, dents les plus vives, et guérit la carie des

dents gâtées. 2 fr. le flacon avec l'instruction.

Dépôt chez MM. Borrelly, place de la Prélecture, n. 13;

Vernet , place des Terreaux, à Lyon ; Martinet à Bourg;

Martinet à St.-Etienne. (1044)

AVIS DIVERS.

POUDRE DENTIFRICE, de Charlard,
Dont la propriété est parfaite pour nettoyer les dents sans

en enlever l'émail.

Prix : 1 fr. 50 cent, la boîte.

VERNIS PARFAIT ,
Pour redonner le lustre et le brillant aux reliures de livres,

aux papiers , au bois et aux métaux.
Il y a des flacons de 1 fr. 50 , et d'autres de 3 fr.

POUDRE ODORANTE, du docteur Lacysson , Américain,
Pour raffermir les vues affaiblies. Celte poudre qui a une

réputation Européenne, se vend 3 fr. le llacon ; il y en a de
6 francs.

On trouve les trois objets ci-dessus à la librairie indus-
trielle et d'éducation de Chambet, quai des Céleslins , an-
gle de la rue d'Amboise, où l'on abonne à la lecture des

meilleures nouveautés , et où ou trouve toutes les pièces de
théâtre anciennes et modernes.

On offre aux personnes qui veulent fonder des librairies
et cabinets d'abonnemens , dans les villes environnantes, de

leur faire des fournitures à des prix très-avantageux.
S'adresser à la librairie de Chambet, quai des Céles-

lins. (1187)

 |
Soiérées amusantes,

M. HEIL,premier PRESTIDIGITATEUR de la cour de Bavière , [

donnera tous les soirs des représentations de l'Homme in°rt 
et vivant, la Corbeille de fleurs, etc. , et Illusions cotoplri-
qnes, et le pouvoir de la Magie blanche dévoilée ; prix des
places : premières , 1 fr. ; secondes, 50 cent.; parterre,

25 cent. Les bureaux seront ouverts à 7 heures du soir, et

l'on commencera à 8 heures, place Louis XVI , en face d" |
pont Morand, aux Brotteaux. (1186)
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FORMALISTE SANS L'HOMME DE LOI.
PLUS DE PROCÈS.

Nouveau Guide en Affaires,
A l'aide duquel chacun peut connailre ses droits et ses devoirs, conduire ses affaires, administrer ses biens , dresser toute

espèce d'actes sous seing-privé , faire lotis devis et mémoires, suivre et terminer toute discussion sans le secours d'avoués ,

de notaires et d'huissiers ;

DIVISÉ EN DEUX PARTIES.

P EMIÉRE PARTIE. Modèles tout tracés de toute espèce de conventions sous signatures privées et commerciales, telles
'elles doivent être rédigées , et sans nullité, telles que Bail , Sous-Bail , Ventes de diverses espèces, Obligations de

? ' te nature Contrais, Partage , Marché , Résiliation de Marché, Désistement .Constitution de rente, Fermage", Loca-
t° Créance. Bilan , Lettres de voiture , Billets à ordre, Devis, Expertise, Mémoires , Placets, etc.
'DEUXIÈME PARTIE. Notions nécessaires pour éviter toute discussion avec le fisc , avec l'administration , avec des tiers;
eines attachées à l'inobservance des Lois, et des Réglcmens de Police; Ordonnances municipales . etc- ; Arbitrages ,

droits de Timbre et d'Enregistrement ; Ventes et saisies mobilières; Prises et ventes publiques; Ordonnances sur les

Poids et Mesures ; Ordonnances sur la Chasse , la Pêche , et les Ëtablisscmens insalubres; Concessious , Exploitations,
des Mines Tourbières , etc. ; Obligations des commissionnaires et voituriers; Exploitation des bois , Taxe des huissiers,
HvDOlhêuues • Lois sur le sel et sur les liquides; Remplacemeus , Militaires absens , Conscription, etc., etc. Tenue-
des Livres île commerce, dispositions à cet égard ; Loi sur l'expropriation forcée; Contrainte par corps; Dictiun-
naire renfermant les dispositions du Code civil qui règlent les droits et les devoirs des citoyens.

NOTVEEEE ÉDITION, revue , corrigée, augmentée par LÉOTOLD, ancien avocat à la Cour royale, auteur du GCIDE

DES MAIRES.
PRIX k FRANCS.

A PARIS, chez Aulin libraire . quai des Auguslins, n. 26.
A LYON , an bureau du Gratis, place de la Préfecture , n. 5.
Chez Chambet fils , libraire, quai des Célestins et chez Builly , libraire place des Carmes.
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HOTEL DE L'ISÈRE, rue de la Barre, n. 13.

On y sert des dîners à 1 fr. 50 c. ; quatre plats , potage,
dessert, demi-bouteille : à 2 fr. ; cinq plats, potage, dessert,

une bouteille de vin vieux. MM. les voyageurs y trouveront
des appartemens bien tenus. (1115) '

AU MIROIR FIDÈLE.
GUICHARD, miroitier, rue de l'Archevêché, n. 5 , au bout

du pont Tilsitt, actuellement GUICHARD et ARBOD,

Ont un atelier d'éiamage et dorure sur bois , grand as-

sortiment de glaces nues et confectionnées, minces et

fortes, dans toutes les grandeurs , glaces de rencontre en

une et deux pièces; fabriquent moulures dorées en ba-

guettes , cadres modernes et gothiques pour tableaux de

toutes mesures et profils , encadrent les gravures ;

Echangent les vieilles glaces , les réparent à neuf ; se

chargent des transports, pose», emballages, et de tout ce

qui concerne leur état. (893)
.

LES

BATEAUZ A TAPEUR
DU RHÔNE

Partent tous les jours, à 4 heures du matin, de la
chaussée Perrache.

Les bureaux de la Compagnie sont, quai de Retz,

n°ïl. (1072)

Gaz d'huile.
La Compagnie d'éclairage au gaz d'huile de résine, vient

ne faire l'application de son système au café Robert,
maison St-Olive, aux Brotteaux; des métiers six quaHs
seront , dans le courant de la semaine , éclairés au gaz
chez M. Brun, chef d'atelier , rue Malcsherbes , n. 8 , au
-s.me étage.

La Compagnie sera très- prochainement en mesure de
passer des polices d'abonnement avec les consommateurs
aux conditions les plus modérées; toutes les personnes que
la question peut intéresser sont invitées, à examiner , soit
au calé Robert, soit chez M. Brun, l'application du nouveau
système pour se convaincre de la réalité des avantages ou'il
présente. ° 4

La loge maçonnique du parfait silence, maison St-Olive,
*era éclairée prochainement par le môme système.

Un sCra admis à visiter l'atelier de M. Brun , le mer-
*.reUl ae c iiaqU(. Sema ine , jusqu'à 10 heures du soir.

(1132)

ams du JJj^ Jardin.
Le Propriétaire a l'honneur d'informer le public que l'on

trouve dans son nouvel établissement toute la propreté et
la célérité désirable.

Un local spacieux, des Cabinets très-aérés et bien dispo-
sés ne laissent rien à désirer pour la commodité des bai-
gneurs. Ces Bains sont desservis par trois entrées, savoir :
rue Bourg-Chanin , n" 4 ; rue Belle- Cor/lière , n° 5; et rue
Confort , n° 26.

Jaloux de mériter la bienveillance dont il espère être ho-
noré , le propriétaire mettra tous ses soins à justifier la con-
fiance qu'il sollicite. (1125)

CAFÉ DE LA TERRASSE ET DU CIRQUE ,

aux Brotteaux.

Cet établissement est un des plus beaux et des mieux si-
tués des Brotteaux, ayant au-dessus une belle terrasse et
une salle magnifique bien décorée , convenable pour bals,
concerts, et toutes grandes réunions. Musique militaire tous
les dimanches de U à 10 heures du soir.

Les objets de consommation sont en première qualité ,
et au même prix que dans les autres cafés. Il sera fait
cadeau d'un joli PAIN de SUCRE à chaque objet de consom-
mation. (1133)

RESTAURANT ,
place de l'Herberie , n. 3.

L'on y sert à la carte et à prix fixe , vin de table des pre-
mières qualités , et dépôt des meilleurs vins fins en bou-
teilles, soit français et étrangers, aux prix les plus mo-
dérés. On porte en ville. (1137)

RESTAURANT,

Grande rue Mercière, n. 56 , au fond de l'allée , vis-à-vis la.

rue Thomassin , à Lyon.

On sert à toute heure, à la carte et au prix fixe. Dîner

a 1 fr. 25 c. composé de 3 plats, dessert, demi-bouteille ,

pain ; et à 1 fr. 50 c. la bouteille entière. Déjeûner à 90 c.

composé de potage, 2 plats, demi-bouteille et pain. On

loue des chambres garnies au jour et au mois ; on donne

des cabinets aux sociétés qui veulent être séparées, et on

reçoit des pensionnaires. (1 149)

Au Dépôt de Sangsues ,
rue des Capucins ,n:1, à Lyon.

Préparation prompte infaillible et peu dispendieuse ,
pour la destru ction des SCARBÉES dit caffards, à l'adresse ci-
dessus. (1155)

PENSION ET RESTAURANT,
Tenu par Mad. veuve Chevalier , à 45 et 50 fr. par mois,

pour deux repas ; et 30 fr. le dîner. On porte en ville à
toute heure.

Rue Palais-Griliet, n. 6, au l.er. (1122)

Avis aux Pères de Famille.
MM. les pères des jeunes gens de la classe de 1835 , qui

désireraient faire assurer leurs enfans contre toutes les chan-
ces du recrutement sont priés de passer chez M. Benoit, di-

recteur pour le déparlement du Rhône, d'une nouvelle ad-
ministration fondée à Paris, et réunissant toutes les garan-
ties de solvabilité et de moralité.

M. Benoit s'empressera de donner tous les renseignemens
nécessaires dans ses bureaux , quai de Retz, n. 36 , à Lyon.

(1183)

CONSERVATION DES AFFICHES

Place de la Préfecture , n, 5>.

Toutes les personnes qui font afficher savent que les affi-
ohes que l'on pose sur les murs sont enlevées tous lés jours ;
il faut donc les renouveler , ce qui est très-coûteux. Par
le moyen. des cadres qui se ferment chaque soir , les mê-
mes affiches peuvent être conservées plusieurs mois , ce qui
fait un bénéfice de plus de mille pour ceut à ceux qui font

afficher.

TARI F.

CONSERVATION DE 25 AFFICHES.

Pendant 5 jours. 10 jouis. 15 jours.

Demi-feuille timbrée à ..oc. 2 fr. 50 c. 4 fr. 50 c. 6 fr. 25 c.
Feuille ordinaire timbrée à 10 c. 5 fr. » 9 » 12 50

CONSERVATION DE 50 AFFICHES.
Pendant 5 jours. 10 jours. 15 jours.

Demi-feuille timbrée à . . 5 c. 4 fr. 7 fr. 50 c. 10 fr.
Feuille ordinaire timbrée à 10 c. 8 fr. 12 fr. 17

Nota. L'administration se charge aussi de faire imprimer
et afficher , quatre heures après la réception de la copie , les

affiches qu'on pourra désirer , au même prix que l'impri-
meur , à la seule condition de les conserver dans les ca-
dres ; elle fait aussi l'affichage sur les murs , à un prix très-

modique.
Les personnes du dehors peuvent envoyer directement

leurs affiches au directeur de l'entreprise. (1068)

ETAT
te Dépote te Rompes î>* ônrourô

CONTRE LES INCENDIES,

Et Désignation des lieux où ils sont situés,

SAVOIR :

Dépôt général , rue Luiserne, Succursale de la poste aux

lettres.
Dépôt de l'Hôtel-de- Ville , Hôtel-de- Ville, rue Basse.
Dépôt de la Condition des soies , rue Sl-Polycarpe . bâti-

ment de la Condition.
Dépôt de la Martinière , rue des Augustins , bâtiment de

la Martinière.
Dépôt de la rue Grolée , rue Grolée , maison n. 33.
Dépôt de la Préfecture , hôtel de la Préfecture , place

Confort.
Dépôt du Château d'eau , Quai Monsieur.
Dépôt de la place Henri IV , place Henri IV , maison

Dubois, 2.
Dépôt de la Chana , Quai Bourg-Neuf, n. 78.
Dépôt de la Juiverie . rue Juiverie , n. h-
Dépôt de la place St-Jean , hôtel de Chevrières.
Dépôt de l'Antiquaille, au haut du Chemin-Neuf.
Dépôt des Machabées , place des Machabées , maison

Rousset.
Dépôt de la Galerie-de-l'Argue , dans la Galerie-de-1'Ar-

gue. (1170)

JTtbratrk

POUR PARAITRE MARDI PROCHAIN.

GLOIRE A LYON,
JJar U €\)tv. 3oscpl) *3itrïr ,

DE LA CÔTE-DOR,

Inspecteur des Monuments historiques du Rhône.

PRIX : 75 CENTIMES.

CITEZ AYNÉ FILS , rue Saint-Dominique, et chez tous les
Libraires de Lyon.

EN FENTE:
A LA LIBRAIRIE INDUSTRIELLE ET D'ÉDUCATION DE

CHAMBET,

Quai des Célestins , angle de la rue d'Amhoise ,

LA RÉPUBLIQUE, L'EMPIRE ET LES CENT -JOURS ,
75 c.

Guide du Voyageur à la grotte de la Balme, une des mer-

veilles du Dauphiné, iu-12, fig. 1 fr. 50 c.
, — à Lyon , in-18 , 14 fig. 3 »

 — à Genève, in-18, plan. 1 50

Fleurs de mai, par le chanoine Schmid , joli in-12, fig.,

1836, 2 •
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Henri et Marie , ou les orphelins, du même auteur, in-12,

l6
A toi mou Enfant, suivi d'autres contes , du môme au-

teur , fig. , , , n ,
 2

 ?•
Les Soirées de l'Ermitage, par 1 auteur du Robinson Suis-

se , fig- , J 50
Le Croyant et ses paroles , joli in-8 , 1 50
Les Ouvriers de Lyon , en avril 1S34, par Adolphe Sala,

in-18, 1 » n
La vérité sur les Evénemens de Lyon , en avril 1834, in-8, jj

%-, l » l
Biographie de Henri V , joli in-32 , » 50 u

Le Catholique, magasin religieux , grand in-8, beaucoup (
de jolies gravures , 8 »

Mémoires de Silvio Pellico, in-18 , jolie éd., 1 50 e
— en Italien , 2 vol. in-lS , 3 » ç

Du Devoir des hommes, du même auteur , jolie édition , ^

•in-18 , 1 » f
La Morale de la francmaçonnerie, in-18, 1 » (|
La Cuisinière de la ville et de la campagne , in-12 , fi-

gures , 3 » ^
La petite Cuisinière économique , in-18 , » 95

L'Art du troupier, in-12 , fig., 1 »
L'Art de faire les feux d'artifice à peu de frais, in-12, j

1 75 l

La collection des ouvrages de maître Pierre , pour la '

jeunesse. .,
Les vingt-un Codes, édition diamant , 2 50
Collection de portraits des hommes illustres, 15 centi- ^

mes à choisir.
— de costumes de théâtre, 30 centimes à choi- J

sir. d
— de portraits de saints et saintes, 15 centimes

à choisir.
Une belle gravure richement encadrée, représentant Mi- /

nerve dans son atelier, président aux travaux des Génies ,
qui sculptent les portraits de la branche aînée des Bour-

bons (rare). (
Un objet d'histoire naturelle , représentant {un paysage ^

et un temple , faits avec des insectes (à bon m.vrché).
Œuvres de Buffon , 76 vol. in-18 , figures coloriées , à 75

centimes le volume.

 (
I

LE MÉDECIN DES MALADIES SECRÈTES \

ou I

AUT DE LES GUÉRIR SOI-MEME, j]

Jjîttr le DucteuT €1). ftUwt ; j

Médecin de la Faculté de Paris, maître en pharmacie, ex-
pharmacien des hôpitaux de la ville de Paris , professeur de
médecine et de botanique , membre de plusieurs sociétés sa-
vantes , auteur de divers ouvrages de médecine, inventeur '
du VIN DE SALSEPAREILLE et du BOL D'ARMÉNIE
purifié etdulcifié, breveté du gouvernement , honoré de mé-
dailles et récompenses nationales, etc., etc.

Le pauvre en sa cabane, où le cliaume le couvre,
Est sujet à ses lois ,

Et la garde qui veille aux barrières du Louvre ,
N'en défend pas les rois.

CINQUIÈME ÉDITION.

PRIX : 50 CENT.

A Paris , chez l'Auteur, rue Montorgueil ,21.

A LYON, au bureau du Gratis.

% lu librairie iîtaïrmtc ,
Rue de la Préfecture , n° G.

30 cent, la Livraison ,
DE 40 PAGES ET UNE CRAVtTRE ,

OEuvres complètes de Voltaire.
CONDITIONS DE LA SOUSCRIPTION.

Les ŒUVRES COMPLÈTES DE VOLTAIRE formeront 10 gros
volumes, imprimés sur très-beau papier satiué , qui se-
ront divisés en 200 livraisons. Chaque livraison sera alterna-
tivement composée de 5 feuilles (40 pages de texte ) et une
gravure.

Chaque souscripteur pourra, moyennant la légère somme
<le six sous, se procurer toutes les semaines une livraison de
Voltaire : ainsi une dépense qui ordinairement est stérile ,
tournera cette fois au profit de l'instruction.

L'impression sera terminée clans le courant de 1836. Il

y aura toujours au bureau plusieurs livraisons d'avance ;
MM. les souscripteurs auront la faculté d'en prendre par an-
ticipation.

Il paraît une, deux et jusqu'à (rois livraisons par semiine.
La composition de la collection est entièrement achevée

elle contient 8,7000 pages, et il a fallu plus de trois anspour
l'établir.

La collection restant composée , il en résulte un avantage
qui doit être apprécié, c'est que les acquéreurs pourront tou-
jours se compléter et remplacer les volumes ou les feuilles
défectueuses.

83 Livraisons sont en vente. (1111) I
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BIOGRAPHIQUE
ONZIÈME NOTICE.

L'AVOCAT BERGASSE. ,
BERGASSE, Nicolas, né à Lyon, en 1750, d'une famille ori- c

ginaire d'Espagne, depuis long-temps fixée en France, et s
d'abord à Tarascou , était le troisième de cinq frères dont 1

l'aîné, établi à Marseille, faisait le commerce de 1 1 commis- a
sion, et dont les deux autres se trouvaient dans Lyon , à la j

tête des messageries (1). I
Nicolas BERGASSE suivit la carrière du barreau. Deux fois, (

en 1772 et en 1774, le talent dont il donnait la preuve le f

fit choisir par l'autorité municipale, pour prononcer une r
harangue le jour de Saint-Thomas , en présence de tous les t

fonctionnaires et du public : ce jour-là l'orateur jouissait f
de toutes les prérogatives du prévôt des marchands. Quel- .
que temps après , il prononça encore , à f Hôtel-de-Ville de <
Lyon , un discours sur cette question : Quelles sont les causes i
générales des progrès de l'industrie et du commerce , et quelle a
été leur infjaence sur l'esprit et les mœurs des nations ? Ainsi , c
dès son début dans les lettres, BERGASSE s'annonça comme t
moraliste , orateur et publiciste , et dès lors il se montra ce t
qu'il fut toujours, homme de conscience , de vertu et de t

principes austères. ?
Il jouissait d'une réputation honorable quand il fut plai- i

derau parlement de Paris. C'est là qu'il se signala rival des ;

plus fameux avocats dans la lutte où il eut Beaumarchais s
pour adversaire ; lutte fameuse où toutes les ressources (
du talent et de l'esprit furent déployées , où la véhémence I
et la malice eurent leur triomphe et leur scandale. — Guil- <
laume Kornmann , ancien magistrat à Strasbourg, connu i
à Paris dans la banque, avait voulu se faire une singulière ré-
putation; il porta contre sa femmeune plainte d'adultère. L'ex-" i
lieutenant de police Lenoir , le syndic-adjoint de la ville de î
Strasbourg, et jusqu'au prince de Nassau-Siégen , furent i
poursuivis comme corrupteurs ou agens de corruption (Je la i
dame Kornmann. Les mémoires de BERGASSE pour l'époux j
trahi (qui n'empêchèrent pas toutefois sa condamnation ;
après un procès de deux ans), eurent un succès prodigieux, i
et sont SJIIS contredit , ceux des écrits de BERGASSE qui ont
le plus contribué à sa célébrité. — Ces mémoires avaient i
tellement stygmatisé Beaumarchais, qui défendait Mad.
Kornmann ; ils avaient déversé sur lui un ridicule si indélé-
bile que le gain même de sa cause ne put en effacer l'em-
preinte ; et que, pour se veuger , l'auteur du Barbier, de la
Folle Journée et de Tarare , ayant besoin , pour son drame j
cynique de la Mère coupable, d'un personnage odieux , lui | '
donna le uom de Begearss qui est l'anagramme de BERGASSE.
Mais cette infâme personnalité échoua complètement con-
tre la réputation et le caractère d'un homme qui possédait
autantde vertu, de droiture et d'intégrité, que Beaumar-
chais a prêté de vices, de perfidie et de scélératesse au per-
sonnage en question.

En 1789 , il fut député du tiers-état de Lyon, aux états-
généraux. On attendait beaucoup de lui; mais il parut ra-
rement à l'assemblée , il y parla peu, et quoiqu'il se soit
prononcé une fois en faveur de la réunion des trois ordres,
il ne se rapprocha d'aucun parti et quitta brusquement son
poste. Celle retraite, ou plutôt cette désertion , n'eut pas
l'approbation de ses commettans et de ses contemporains ,
bien qu'il ait rendu compte dans une brochure des motifs
qui l'avaient porté à quitter l'assemblée. — Il présenta en-
suite au public des réflexions sur la constitution de 1791 ;
mais bientôt il sembla pencher vers le parti de la cour , et
offrit aux princes divers plans qui restèrent sans exécution.

— En 1793 , il fut incarcéré , amené de Tarbes à Paris , et
sur le point d'être jugé parle tribunal révolutionnaire ; le 9
thermidor lui sauva la vie. — Dans la retraite où il vécut de-
puis cette époque, il s'est livré à des spéculations métaphysi-

ques , qu'un style brillant et une grande énergie ont distin-
guées des autres productions de l'idéologie moderne.

Sous le directoire , sous le consulat et sous l'empire, il se
tut comme publiciste, et vécut dans la retraite, près de
Lyon , chez son frère Alexandre. — Enfin arriva la restau-

ration qu'il attendait avec impatience, et en faveur de la-
quelle il publia urrécrit intitulé : Réflexions sur l'acte cons-
titutionnel du sénat, qui lui valut l'approbation de Louis XVIII
et des souverains étrangers. Il eut de fréquentes entrevues

avec l'empereur Alexandre chez Mad. Krudner. Ce prince
lui accordait une grande estime , l'écoutait et le consul-
tait.

En 18 21,BERGASSE fut traduiten cour d'assises pour son Es-
sai sur la propriétéouçonsidérations morales et politiques sur la\ques-
tion desavoir s'il fautrestituer aux émigrés les héritages dont ils ont

été dépouillés dans le cours de la y évolution; ouvrage qui eut deux
éditions consécutives. Il plaida lui-même sa cause avec
une éloquente énergie qui n'était point affaiblie par l'âge ;
M. Berryer fils le défendit aussi, et il fut acquitté le 28 avril.
— Depuis lors, il cessa ses publications politiques ; il était
octogénaire quand la révolution de 1830 éclata, et lui fit
perdre une pension de 6,000 francs qu'il regretta beaucoup

moins que la branche éloignée du trône. — Il avaitété com-
pris comme conssiiler-d'élat clans les petites ordonnances

jointes aux grandes ordonnances du 25 juillet.— Il s'éteignit
sans souffrance le 28 mai 1832. — Il avait épousé, en 1792,

M.Ile Dupetit-Thouars, sœur du naturaliste de ce nom , et
' il a laissé un fils , héritier de ses vertus , qui a préféré à

l'active culture des lettres celle des champs, c'est-à-dire le

bonheur à la renommée.

(1) L'un d'eux , Dominique périt sur l'échafaud, à Lyon , dans l'affreuse
1 anarchie de 1793 ; il fut condamné le 19 frimaire an II, par la commission
i [ révolutionnaire, « comme ennemi des droits de l'homme , de l'égalité, de

I l'indivisibilité , des bonnets rouges , etc. »

GRAND-THEATRE.

Qui de vous , Messieurs les Lyonnais et Mesdames les
Lyonnaises, nos chers , nos aimables compatriotes , n'a p ag
conservé le doux, le délicieux souvenir de celte jeune et
spirituelle petite fille, de cette charmante, de cette inimita-
ble Léontine Fay dont le talent, aussi gracieux , aussi pur
aussi vrai que précoce , a fait tant de fois, et dans tant de
jolis ouvrages, les délices des soirées des Célestins ? Eh !
bien celte enfant , qui était alors un phénomène , et qui a

donné un démenti au proverbe, est aujourd'hui une actrice
faite et parfaite, dont le talent consommé l'a placée au pre-
mier théâtre de France à côté des deux plus grandes comé-
diennes de l'époque, elle qui en est évidemment la troisième.
Mad. Folnys , car vous le savez , c'est d'elle qu'il s'agit , est
venue , avec son époux , bien digne aussi d'une telle allian-
ce , raviver dans nos cœrs le goût d'un genre vers lequel
notre troupe habituelle commençait à nous ramener.

Au théâtre des Terreaux , comme à celui du Gymnase ,
dans l'excellente comédie de Don Juan d'Autriche, comme
dans le drame d'Un Duel sous leCardinalde Richelieu, comme

dans le vaudeville d'Estelle , et sans doute comme dans
tous les ouvrages où ils se montreront durant leur séjour ,

Mad. Volnys et son mari se sont signalés en acteurs de la

nature, de la vérité , du sentiment et delà passion. Ils ont
attiré et ils attireront toujours l'élite de la société , de cette

société qui juge, qui distingue et qui apprécie; ils ont été
et ils seront toujours accueillis par des acclamations d'en-

thousiasme. Leur passage à Lyon sera un triomphe poureux,
et une source féconde pour la direction qui sait ainsi varier
de toutes façons les plaisirs du public.

La République , l'Empire et tes Cent-Jours poursuit sa glo-
rieuse carrière au milieu de la foule qu'elle convie réguliè-
rement deux fois la semaine , et qui est de plus en plus fi-
dèle au rendez-vous , parce qu'elle est sûre d'y trouver du
charme pour les souvenirs , de l'admiration pour nos vieux
guerriers et leur chef illustre , et une illusion complète, un
attrait magique pour les yeux. Vienne maintenant la secon-

de prima-dona qu'on nous promet pour aujourd'hui même;
revienne bientôt Siran que son congé ravit au répertoire ;
et avec le personnel d'opéra le plus beau qu'il soit possible
de réunir, la splendeur du théâtre aura atteint son point
le plus élevé; etles amateurs, attirés de toutes parts, n'auront
que l'embarras du choix; embarras qui n'est assurément pas
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Le bénéfice donné mardi pour Danguin et sa femme n'a
pas été aussi fructueux que le mérite le talent de ces deux
estimables artistes. Amazampo ne manque que de combats
à outrance , au sabre ou à l'épée, pour être tout-à-fait un
mélodrame de l'empire. Il y a une donnée originale dans
la Liste des Notables ; et une grivoiserie par trop égrillarde
dans Un Monstre, vaudeville du terroir, dont ies auteurs,
appelés au bruit des bravos, se sont cachés sous les prénoms
d'Edmond et d'Auguste. Nous respectons leur incognito ,
nous les félicitons d'avoir de l'esprit et delà gaité , mais
nous les engageons à ménager un peu plus la morale.

Le public y gagnera et ils n'y perdront rien. — Vizen-
tini dans la Liste des Notables et Breton dans Un Monstre, ont
donnédenouvellespreuvesdu talent vrai, souple etvarié que

l'on est habitué à reconnaître dans leur jeu franc et spi-

rituel. XXx-
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On prépare au théâtre du Gymnase-Lyonnais , le fameux
drame delà Duchesse de La Vaubalière qui obtient en ce
moment un si grand succès au théâtre delà Porte St-Mar-
tin , et qui se recommande non par les décors etles ma-
chines , mais par un mérite réel sous le rapport de l'intérêt
et du style, choses si rares par le temps qui conrt. Les
principaux rôles en sont confiés à Adam ,Alexandre, Rous-
seau, Mad. Danguin, son mari et Vizentini qui y remplit

un rôle de haut comique, d'un genre tout nouveau. On nous
promet en même temps le Doyen de Killarine , charmante
nouveauté du Gymnase-Parisien , tirée du roman de l'abbé
Prévôt dont le principal rôle est confié au talent de Bre-

ton. Ces deux jolis ouvrages seront donnés au bénéfice de

M.Ile Pélagie.
Succès et argent.

A M. le Rédacteur du Gratis.

Monsieur ,

Au nom de l'humanité et de la vérité , je déclare publi-
quement et avec joie , que M. le docteur Bailly , médeoin-
oculiste , à Lyon , à rendu la vue à ma fille , et que je n'ou-
blierai jamais le service inappréciable qu'il luiarendu en lui

faisant revoir la lumière.
Agréez , Veuve FERRE ,

Rue des Tables-Claudiennes, n. 12, à Lyon. (1153)

ROND, Gérant.
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